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ROMANCE ,
Paroles de Madame DESBORDES VALMORE ,
Mise en musique et Dediee
a Madame la Comtesse Jules de PRADEL
PaR
Madame Carolrna BIAGIOLI.
{FBEC
prix 1.00.,
A RARIS, Chez CARLI, Editeur, marchand de Musique et cordes de Naples
Boulevard Montmartre N.14.
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Une aimable couleur ;

Ta griace a mon deélire,
Ton charme a ma douleur.
Que le nuage sombre

Qui voile mes destins,
S’échappe comme une ombre,

A tes accens divins!
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Donne aux vers de ma Lyre Sois toujours attentive, [

Sur mes chants douloureux ;
D’une pudeur craintive
Enveloppe mes voeux ;

Cache l'erreur brulante

Qui trouble mon bonheur;
Mais 0-dieu qu'elle est lente
A sortir de'w,}"non coeur |
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